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1- La Méditerranée, aire de conflits et de contrastes 

La région méditerranéenne est aujourd’hui confrontée à de multiples défis: 

▪ Conflits ouverts ou latents: Moyen-Orient, Balkans; 

▪ Proliferation d’armes de destruction massive; 

▪ Écarts de développement socio-économiques et technologiques importants et 

croissants entre les deux rives de la Méditerranée; 

▪ Déséquilibre démographique grandissant entre les deux rives; 

▪ Problèmes de nature écologique liés à la dégradation de l’environnement, au transfert 

des pollutions internes , à l’epuisement des ressources halieutiques ainsi qu’aux 

tensions liées à l’exploitation de ressources comme l’energie ou l’eau; 

▪ Émergence du phénomène de la criminalité transnationale qui prend de plus en plus 

d’importance et qui revêt un caractère sans cesse complexe et global; trafic de drogue, 

immigration clandestine, traite d’êtres humains; 

Ces differents défis sont porteurs de fractures réelles ou potentielles: démographiques, 

politiques, économiques, technologiques, culturelles et par conséquent de risques majeurs de 

déstabilisation de la région méditerranéenne. Ils nous dictent déjà de considérer le concept de 

la sécurité, non pas sous un angle exclusivement militaire, mais dans sa dimension globale et 

intégrée incluant également les aspects de développement socioéconomiques et de 

consolidation démocratique. 

2 - La PESD 

On distingue 3 composantes: 

▪ Gestion des crises militaires; 

▪ Gestion des crises civiles; 

▪ Prévention de conflits. 

3 - La PESD et la Méditerranée: 

Vue de l’autre rive, en tout cas du, Maroc, la construction européenne inspire un sentiment 

mitigé, oú se mêlent l’admiration et la frustration, l’encouragement et la crainte : 

Admiration/Frustation 

Le contraste entre une Europe qui se construit lentement mais sûrement, et un Maghreb en 

panne, est saisissant. Le sentiment d’impuissance et d’amertume qui envahit l’observateur 

marocain/maghrebin est à la mesure de la force de l’idéal maghrebin, du rêve d’union, qui 

n’en finit pas de se réaliser. Encouragement/Crainte: 

Le processus de construction européenne est perçu comme étant porteur d’espoir pour les 

voisins immédiats et facteur de paix et de stabilité dans le monde. Plus l’Europe parlera d’une 

seule voix, plus elle affirmera sur la scène internationale son rôle de contrepoids aux 



tentations de l’unilatéralisme et de la domination. Cependant, dans le même temps, 

l’évolution de la PESD suscite des interrrogations: 

▪ Quels sont, dans l’esprit européen, la place et le rôle de la rive sud de la Méditerranée 

dans les options stratégiques de la PESD? 

▪ Dans quelle mesure l’Europe a-t-elle la volonté d’accompagner les pays de la rive sud 

dans leur effort de développement? 

▪ Dans quelle mesure l’Europe parviendra-t-elle à contribuer à la recherche d’une 

solution au consflit du Moyen-Orient? 

4 - Quelques éléments de réflexion 

▪ Un Maghreb uni et développé est dans l’intérêt de l’Europe. La PESD doit intégrer la 

composante maghrébine non pas comme une source potentielle de menaces, mais 

comme un espace de coopération, prolongement naturel de l’espace européen; 

▪ Le Maghreb a besoin de l’Europe, et vice-versa. Cette communauté de destins impose 

des droits et des obligations. La rive sud, maillon faible, a besoin de l’appui européen 

pour sa mise à niveau, dans le sens le plus large. L’initiative américaine de partenariat 

(Initiative Eizenstat) vise fondamentalement à encourager l’intégration maghrébine 

volontaire. Une démarche européene ayant le même objectif serait la bienvenue; 

▪ La sécurité étant un concept global et indivisible, il ne paraît pas souhaitable, ni 

raisonnable, de privilégier, dans le volet sud-méditerranéen, la seule dimension 

militaire. Cette conception apparaît encore moins opportune si nous devons, comme 

le font certains, parler de plusieurs Méditerranées, ou plutôt de plusieurs sous-régions 

méditerranéennes; 

▪ Des structures de dialogue et d’échanges d’information, à l’instar de celles qui 

existaient dans le cadre de l’UEO, seraint de nature à assurer aux partenaires 

méditerranéens une meilleure visibilité. Elles permettraient, pourquoi pas, d’envisager 

un accès, peut-être partiel dans un premier temps, des pays du Sud à certains aspects 

du procesus de décision en matière de gestion des crises et de prévention des conflits; 

▪ Dans le même sens, il serait judicieux d’assurer la cohérence et la coordination des 

activités menées dans les différentes enceintes traitant des questions de sécurité en 

Méditerranée (Processus euro-méditerranéen, Forum méditerranéen, dialogue 5+5, 

pays partenaires pour la paix dans le cadre de l’OSCE, dialogue méditerranéen de 

l’OTAN). 

 


